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Fernand Chodat. — Cytologie des Chlorophyee.es caroteniferes.

II. La degenereseetice amylo-graisseuse.

Les descriptions qui suivent se rapportent aux Algues nos 574

et 579 de l'Algotheque de Geneve. Ces deux clones derivent

par triage monospore d'une culture pure de Chlorella rubescens

Chod., n° 24. Le clöne 574 tend naturellement ä produire
beaueoup de chlorophylle et peu de Carotinoides; le n° 579

presente au contraire une Chlorose rapide et accumule simul-
tanement des chromolipides. Ces deux races ont ete observees

sur des milieux de culture favorables et defavorables ä l'accu-
mulation des Carotinoides 1.

Les figures cytologiques fournies par ces deux clones cultives
en milieux divers, ne prisentent entre elles que des diffirences
de degre; cette progression permet de retracer l'histöire des

iliments morphologiques observables dans les cellules caro-
tiniferes.

Examen sans coloration. — Les cellules d'un meme champ
microscopique ne prisentent pas toutes la meme teinte et la

meme organisation. Une colonie rouge ou orangi vif fournira
une majoriti d'iliments coloris; une colonie de teinte brique,
dijä pälissante, livre au minimum trois quarts de cellules

1 Voir la note precedente: F. Chodat, Cytologie des Chlorophycees
caroteniferes, Le pyrenoide, C. R. seances Soc. Phys. et Hist. nat.
Geneve, 59, 127, 1942.
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depigmentees (aspect blanc). A cette depigmentation
correspondent des modifications de la structure cellulaire.

La description de cellules jeunes, d'äge moyen et vieilles
rendra compte de revolution cytologique imposee ä la cellule

par le milieu: 1. Certains elements ä paroi mince presentent
une teinte jaune orange et une structure uniformes, dues au

chromatophore qui obstrue litteralement la cellule. 2. Suivant
l'orientation de la cellule, on discerne dans l'echancrure
specifique de son chromatophore, de nombreux corpuscules

incolores, aux formes irregulieres et arrondies, Serres les uns
contre les autres. Entre ces elements et le plastide on voit
encore une ou plusieurs gouttes oranges volumineuses, aise-

ment deformables en raison de leur fluidite et faciles ä expulser
de la cellule par la moindre pression (huile I). 3. La membrane
tend ä s'epaissir par stratification; son epaisseur peut atteindre
le tiers du rayon cellulaire. La figure massive du chromatophore

se fragmente de la fagon la plus irreguliere; cette
disorganisation progressive du plastide est accompagnee de la
dilatation d'un certain nombre des corpuscules sus-decrits.

lis seront, au dernier stade, les seules figures visibles, bien

qu'incolores, ä l'interieur de l'epaisse membrane.

Huile I. — Elle se colore par le Soudan III, la Cyanine, le
bleu de B.Z.L. (sol. alcool. pure), la Rhodamine B (sol. aq. 1%).
La reaction est negative vis-ä-vis du bleu de Nil et de l'acide
osmique. Au contact du Soudan III la teinte varie du jaune

orange au rouge orange. Ces colorations se font aussi bien ä

l'interieur qu'ä l'exterieur de la cellule. Dans les elements

jeunes, l'huile impregne et colore fortement le plastide; dans
les cellules plus ägees, ä plastides encore colores, l'huile caro-
tenifere s'organise en de volumineuses inclusions fluides du

protoplasme. Ces gouttes colorees manquent aux cellules

vieilles, blanehätres et depourvues de chromatophore par suite
de sa regression.

Corpuscules. — De nombreux algologistes ont dejä signale
la presence de globules bourrant les cellules d'algues ä hemato-

chrome; ces reserves ont parfois ete assimilees ä des globules
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gras incolores. II est etonnant que la nature de ces corpuscules
soit restee jusqu'ä present ignoree! Cependant F. Meier1
reconnait dans sa these qu'ils echappent ä la coloration de la

cyanine. En fait, aucun des colorants signales plus haut, y
compris le bleu de Nil et l'acide osmique ne reagit avec ces

corpuscules. Par contre, une simple coloration ä l'eau iodee, au

Lugol ou au chlorure de zinc iode, revele la nature amylacee
de ces granulations. II ne peut s'agir de grains d'amidon ä

proprement parier, car ces corps s'eteignent parfaitement en

lumiere polarisee, les nicols etant croises. Par ailleurs, ces

globules ne se gelifient pas lorsqu'on chauffe la preparation.
Une substance donnant de telles reactions, s'apparente aux
matieres amyloides reconnues par Ziegenspeck dans les parois
de Lycopodium clavatum 2.

Le Lugol distingue bien ces corpuscules, qu'il teint en bleu,
du plastide auquel il donne une teinte jaune mat. Une combi-
naison tinctoriale nouvelle, le Soudan iode, realise une triple
coloration simultanee: huile I en rouge, corpuscules en bleu
et plastide en jaune plus ou moins verdätre suivant l'äge de ce

dernier.
Ces corpuscules fournissent une fluorescence bleuätre, quand

on les examine avec un dispositif microscopique approprie.
Aucune autre partie de la cellule, jeune ou ägee, ne repond
ainsi ä la lumiere ultra-violette. II y a lä une donnee analytique
d'avant-garde, dont la signification echappe encore ä notre
science. II est possible d' «eteindre » cette fluorescence, si l'on
a pris la precaution de faire reagir l'iode avec les substances

constitutives du corpuscule. La laque ainsi formee cree un
obstacle parfait au phenomene de fluorescence. Ce blocage est

du meme ordre que celui que j'ai dejä observe dans la
fluorescence primaire des trachees de monocotyledones. L'ad-
jonction de phloroglucine aux membranes recemment ligni-
fiees, a pour eflet d'en supprimer la fluorescence jaunätre

1 Meier, F.-E., Recherehes experimentelles sur la formation de la
Carotine chez les algues vertes unicellulaires, Bull. Soc. Bot. Geneve, 21,
161, 1929.

2 Hopmann, Otto, Ueber das Vorkommen und die Mikrochemie des

Amyloids in pflanzlichen Zellhäuten, Dissertation, Munster, 1930.
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Localisation des corpuscules. — Rappeions tout d'abord que
Ies granules initiaux ne semblent pas tous destines ä evoluer

en gros corpuscules. Le developpement de ces derniers se

fait dans la mesure oü le plastide se desorganise. Dans les

cellules relativement jeunes, les futurs corpuscules apparaissent,
sous l'influence de l'iode, comme des boutons violets constellant
la surface interieure du plastide. Ces protuberances evoluent
en vesicules demeurant attacbees ä la surface interne du

chromatophore. Ces observations difficiles sont confirmees par
des manipulations destinees ä expulser le contenu cellulaire;
etale hors de la cellule, le plastide jaune verdätre, lobe, dechire,
montre mieux ses appendices pyriformes. Avec l'age, la regression

du plastide s'accentue ; derriere ses lambeaux irregu-
lierement anastomoses, apparaissent les corpuscules dont

l'independance s'affirme. Cette evolution s'accomplit parallele-
ment ä la decoloration de la cellule et ä l'epaississement de

sa membrane.

Structure des corpuscules. — Un examen plus attentif de ces

figures amyloides revele qu'il s'agit de sacs; les pressions

exercees sur la lamelle les font eclater Une coloration ä

l'iode souligne les figures tordues et contournees de ces capsules.

Contenu des corpuscules. — Nous atteignons ici les limites de

l'observation certaine et reproductible en raison de la petitesse
des objets consideres. Des conjonctures privilegiees ont
cependant permis d'observer dans un ou deux cas, apres
ecrasement des corpuscules, la sortie d'un liquide jaune,
insensible ä l'iode et colorable en vermilion au Soudan III.
II a ete designe sous le nom d'huile II.

Origine des corpuscules. — Cette question nous ramene au

sujet de la note rappelee plus haut et relative au pyrenolde.
On sait que les Chlorophycees, plus particulierement les

Archeoplastidiees, elaborent des inclusions amylacees dans leur

plastide. La repartition de ces centres amylogenes, decelables

au Lugol, et leur evolution possible en centres pyrenogenes,
ont fait l'objet d'etudes detaillees, dues surtout ä Chadefaud.

C. R. Soc. phys. G-eneve, vol. 59, 1942. 9
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Les Chlorelles que nous etudions montrent aussi des inclusions

amylacees; elles sont particulierement visibles, ä cöte
du pyrenoide, dans les cellules du 574 sur milieu anticaro-
tenigene, sous forme de grains plus ou moins gros repartis
sur toute la surface du plastide. Des cellules pas trop mures
du n° 574, cultive sur milieu carotenigene, montrent, apres
coloration ä l'iode, un reseau de grains violets repartis ä l'inte-
rieur de la sphere cellulaire. L'examen d'autres stades

intermediaries, permet d'aboutir ä la conclusion suivante: un
certain nombre des inclusions amylacees, sinon toutes, evoluent
en vesicules, puis en corpuscules. Ces derniers representent
en definitive une degenerescence amylolde du plastide sous

l'influence des conditions nutritives favorables ä l'accumu-
lation des lipides et correlativement des Carotinoides. Nous

sommes en consequence autorises ä parier d'une degenerescence

amylo-graisseuse de la cellule carotenifere.
Ces remarques de pathologie cellulaire chez les Algues,

mettent en evidence deux fonctions du plastide: metabolisme
de l'azote au niveau du pyrenoide, metabolisme des corps
ternaires au niveau des inclusions amylacees. En chacune de

ces regions, la dystrophic, dont nous avons dejä mesure les

effets par des methodes analytiques, a des repercussions

cytologiques non moins definies. La carotenogenie ou Chlorose

coloree des Algues est une maladie trophique ou genetique
caracterisee par une degenerescence du plastide.

Vniversite de Geneve.

Institut de botanique generale.

Paul Rossier. — Application ä la theorie de Vinversion dlun
Systeme de coordonnees du ä Varignon.

1. — Varignon 1 a employe le Systeme de coordonnees sui-

vant:
Sur un cercle (dit fondamental) de rayon p, portons une

longueur \ et, sur le rayon passant par l'extremite de cet arc,

1 Memoires de l'Academie de Paris, MDCCIV, 1722, cite par
Wieleitner, Spezielle ebene Kurven, p. 318.


	Cytologie des chlorophycées caroténifères. II. La dégénérescence amylo-graisseuse

